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« Ce n'est pas un big-bang. /.lllals une lllontee en pUIssance »

30/08/2018

• La nouvelle organisation de travail il la RTBF qui supprime
les barrières entre médias entre en vigueur ce lundi •
• Son patron Jean-Paul Philippot revient sur ce basculement
et sur les dossiers chauds de la rentrée.

ENTIITTIEN _ •••

L'administrateur général de la
RTBF. Jean-Paul Philippot. nous
livre les grandes lignes des trans-

formations de la RTBE qm commence-
ront dès ce lundi. Le service public entre
dans l'ère du a6o ... Unt' révolution. Four
peu que le gouvernement se mette d'ac-
cord sur le contrat cadre.

Cette rentrée est particulière pour la
RTBF. Tout va-t-il changer lundi?
Non. Il JI a un côté '\',ymbolique dan .•cette
rU/tr du :J septembre. Vendredi soir. on
al/ra t'nmrt' lin directeur de la radio et de
fa téfé et "mdi matin, on a/lm ci lu place
/11/ resprmsabfe des C{)ntem~. et un res-
ponsable de.•médias. Mai •• il n)1 a pas de
I11ptll"" Oll de big-bl/llg. TOllt le modèle.
le.' nOlmeau,x re••ponsabl". ... 80nt eonnU8,
Ce qui ch{mge, c'e8t ql/e le nom 'eau mo-
dèle d'entreprise dœient fa règle et lu nifé-
renet', 0" t'a lejflire monter en pui •.•ance
et Olt va le rôde,' pendan/
le.. quatre mois qld
viennent.

Pouvez-vous donner
quelques exemples de
nouvelles émissions qui
s'inscrivent déjà dans la
philosophie du nouveau
modèle d'entreprise?
/l,y a cinq an_'.,quand on
pensait aU'I' "Niou:;z»
(into pour les enfants,
NDLR) SUI' Ollfth'i, on
pt'llsait iJ un ]>l'Ogmmme de télét,isùm, Et
puis on s'est dit quim allait mettre cepro-
gramme sur nos platqànne8 digitales,
Aujourd'hui, cm crie Ilnformat Nioll1:z +
sur /listagrwn ù deRtÏTuztùlIl des plus de
1:Jans (aetu-stories). Les élections ('om·
liU/nalcs mmt unc alltre ul're,~,çi<m de
cette approt'he intégrée et globale. A côté
de,~médius traditionnels. il,f/ aura un vo-
let important .•ur notre site Ï1\fo et Rur
Auvio.

Il n'y a pas vraiment de nouveautés
marquantes dans votre grille. Est-ce dû
à cette transition?
Quand OJIregarde les awiienecs de la sai-
80n2017-2018, on ,'I! rend compte quon a
obtenu de très bonne .• per:fonnante .• à
tous üs moments de la jaunlt!e "'l/!f dan..
l'acces,. prime time (at'ant la 80Ù'Ù). Des
/WU'lJrauté.,çco,"~nlf! leJe-u (.(Les associi'i ),J,

« Le" pigeon.. 2.0» et une fom", le plu..
identitairl' pour le JT l'Onstituent lm in-
vestissement majeur pour se renjorcer
rUm,. cr ert!nC'OI/'wraire.

L'organigramme de la RTBF a été entière-
ment revu. Reste-t-II des postes à pour-
voir?
Environ troi .• quarts des cadre8 dl' l'en-
trepri8e ont dû repo,.tufer à ul/efonction,
Il .• ont dû sarl;r dl' leur zane de crmjm't,
Ali.,' Itivea'~l' N-I et N-2 (NDLR : )e.•plus

hauts étages de la hiérarchie), le recrute-
me/II est pratiquemmt terminé, Illl a CJl-

mre der",· P08US t'aeunts: un respon.l'able
des ré8t'au.v ,wciaU,l' et une per80nne pour
.•'occuper de la ge.l·tion des carrières.

les arrivées de plusieurs personnalités
extérieures comme Hakima Oarhmouch
(elt-RTL) ou Marc Janssen (ex-CSA) ont
fait du bruit. Avez-vous dû beaucoup
recruter il l'ertérieur ?
Trè8 peu, Je l'avais annoncé: celte réor-
gani.~at;'111 n'est pas la sanction d'un
él'hec mais 1'e:.11lreBsiond'une ambition
mn8t"uite sur de.ssuccès.

En interne, les gens sont un peu débous-
solés, ne comprenant plus toujours très
bien qui est leur chef. Que leur dites-
vous?
On e8t dan., une périade d'inœrtitude 1'1
deflottelllent. Cfst normal. On a 'Ill gms
de tl'llI'ail ele communication à faire
da"" le8JO""8 et •• moines qui viennent.
On a U/le équipe de tran.sformation de
sept pC''8onnes qui est là poar IUJCllmjJa-
gner le pl'Ol!eSStl.•, Naus samme.,
wn"cients qu'illl a Uli .•tress partit'ulier
.'ur les équipes.

Le blocage politique
entre CDH et PS au
sujet du tutur contrat
de gestion de la RTBF
perdure. Cela fait
plus de six mois que
vous l'attendez. Le
gouvernement a déjà
prolongé l'actuel
contrat d'une année.
Que va-t-i1 se passer
s'il n'y a pas d'accord
pour la fin de l'an-

née?
Dan" tOIlS les cas. le gouvcl'1lement lie
pourra pu,., faire ('économie d'Ill'" déci·
sion, La roi prét'Oit qu'illl ait 1111 eontrat
de gestion pour le 31 décembre. A difaut,
le gmlt'ememenr dCl.'rogérer la bnîte lui·
même. Cela mm" l'ent'Oie .30 il. 4() lins nr
OITière. C'e,'t Ir' modèle quim l'01Inait en
Hongrie ou en Pologne.

Pensez-vous qu'on va en arriver là?
.lf,'père qllen 2018. dans line démocratie
aetim' (;Omme la dimoen/tie belge. on ,vera
dans lm sdnario mi la notion d'indépen-
dance dll 8ervice /nûllic trlln~CCl/(lu{f
tOIlSles problème8 jJ{Jlitiqlles.

Qu'est-ce qu 1bloque?
.le n'en ,.ai.• rien. Il fUllt demander au
gOllvel'1lement.

Il y aurait un débat à propos de la garan-
tie d'emploi octroyée pour 1.970 équiva-
lents temps plein, Certains voudraient la
faire sauter .._
.le n'ai entendu personne me dire qlle ce~'
empfois ne seraÏlmt plll.s garantis. La

balfe e"t dans le camp du gotlt'ernemcnt.
.J'attends. TOllt ce que je pell.t' dire. c'est
que gérer sans vi8ibilité à long tCl'IlI"line
entrepri.<e de près de 2,000 persan ne,' qlli
doit COl/sentir de lourd., investi8sements
dan" UIl .",teu l' en pleine m utat;,,,, n fst
pas lf,rpre"sùm d'line gallvel'lU11lC!'nor-
male. Une entreprise de midia publique
a comme contrat avec le "ito,1leTll'indé-
pendance, Et cette il/dépendance, elle est
sanctionnée par un mntrat entrc elle et le
glluve/'lll'lnent qui fi.1'e .scs III i.'siolls de

,.ervice public. Si cet aspect contradllel
n'est plu" d'ariualité, c'est l'indépend(lnce
du mUia qui /l'est plus garantie.

France Télévision, TF1 et M6 ont annoncé
le lancement d'une plateforme commune
public/privé de vidéos en ligne pour taire
face à Nelfllx. Retrouver les productions
de RTl et de la RTBF sur une même
platetorme en Communauté française, ce
serait envisageable?
Oui. Ce8t la voie du bon sens. Si ce'" Ilne
urgence pnllr lin marehé de 60 m illion8
d'habitants, ô~st forcément 1111"urgence
pOil l' Ull marché de /i milliolls . .Jecollstate
qu'e/I Flandre, l'>1edialaan (Vl'M) an·
'/One." (/Us ••i lUI s,l/stèmt· de cc foi/pr-/à.Dl'
natre coté, nous avons toujour .• dit gt'"
'/OI/S étionl, dans une optique de plate-

fnrme au t'l'l'te avec Aut,ia. On vient
d'ailleurs de louvrir {lU;I' produetl(m.~
,fArte et nous sommes également en dis-
cussion at'I'C Unit'er .•cint! (platefomle de
VOD dédiée au cinéma indépendant.
NDLR),

Les débuts de TF1 sur le marché publici-
taire belge sont très poussifs, Ressentez-
vous un impact?
Oui. Il y a pfl/siCll,." '!!fit8. Un '!!fit part.,
de marclté. Celles de TF1 lIugnwntent hm-
tement mois aprè.. nlOis, Elle" n'at-
teignent pas encore le niL'cau de purts de
marché ql/e TF1 réalise avec ses au-
diences mais ce .\t'm le ca.', C'c.,t une aj:
faire de dell.l' 011 trois all,~ ma.riml/m,
Dcu"-' : Illl tffet pri.l·, Et il a lieu trè,. nette-
ment.

Dans quelle mesure les prix des pubs que
vous vendez ont-ils chuté?
C'I'"t c<lmpliqué Ù dire tant quI' l'on n'au-
ra pas les comptes de./ill d'année. Mais
on est C7l train de dé/mire de la t'aleur
parce qu'jlll a /lne poli/ique de bradage
menée par certains qui e.•t saicidaire.

Vous visez IP (RTL) ?
Biel/ 8ûr: Cela appul/v,it tout le .'ecteur,
Et pui., il y a Ull Iroi"ième risql1R qui e.st
la rupture du "gel/tlemen" agrnment"
entre RTBF ct TF1. Sm' CI'dernier aspe,t,
nO!~"at'ons pu continuer ù entretenir deB
relations prqfes,.ionnclles lIt 'cc TF1. Les
l'ri IIII1-dijJi",ions. 'M mpmductù/fI .•",
rimn'l/ éti modifié. Je m'mfélidte maù
cela reste Iln "gentlemen's agreement".
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ÉMISSION

la nouvelle formule
du « Grand Or.1 ))
La RTBFprésente ce mercredi matin
sa nouvelle grille de programme.
Nouvelle formule pour le « Grand
Oralll, une coproduction de La Pre-
mière et du SaÎr. Un invité pour trois
intervieweurs et 45 minutes de dé-
bat, avec l'objectif de privilégier le
temps long. L'émission proposera
aussi une nouvelle formule enrichie
de rubriques, d'illustrations sonores
et visuelles et avec un nouvel ho-
raire.
C'est en effet dès 9h1O le samedi
matin sur la Première et le site du
SOÎret de la RTBFque vous pourrez

Rien /l'est crmtrac:tul!l. _
PropOS rewelm:s par

JEAN-FRANCOIS MUNSTER

désormais écouter l'invité de
Jacques Cremers, Jean Pierre Jacq-
min et Béatrice DelvauK. Il ou elle
répondra aUKquestions d'actualité.
Quels invités? Tous ceUKqui ont
une forte personnalité et défendent
de nouvelles idées. Des politiques?
Oui, s'ils répondent à ces 2 critères,
mais la parole sera aussi donnée à
des philosophes, artistes, scienti-
fiques, hommes ou femmes d'af-
faires pour autant qu'ils aient
quelque chose à dire et qu'ils nour-
rissent le débat public par du conte-
nu, des idées, du souffle.
L'objectif affiché est de donner du
temps long aux idées et aux gens qui
en ont: c'est le sens de ce rendez-
vous hebdomadaire décliné sur 4
médias: la radio (La Première), le
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journal (Le Soir), la Télévision (le
dimanche soir sur la Trois), et le web
Oesoir.be et la rtbf.bel.
Les hommes politiques sont-ils les
moteurs de ces idées nouvelles,
sont-ils capables de changer leur
logiciel, contrairement à ce que la
démission d'un Nicolas Hutot dé-
montre? C'est le premier défi que
lance CE!« Grand Oral» nouvE!lIE!
formulE! aux présidMts de si~ partis
francophoMs, initiant ainsi le dispo-
sitif électoral de la RTBFet du Soir.
PrE!miE!rinvité: PE!terME!rtens, pré-
sident du PTB. Un parti qui rE!cycle
de vieilles idées révolutionnaires du
XIX" siècle ou qui a trouvé le logiciel
pour répondre aux défis du XXI'
sièclE!? Réponse samedi dès 91110
sur lesoir.be et La Première.

rentrée Jeu, info et
et productions originales' les points forts de la RTBF

La télé affini.taireest née ! Renforcer
le lien avec ses publics, telle est

l'ambition qui guide le service public à
l'aube de sa nouvelle saison télévisée.
Pour faire clair, La Une reste grand pu-
blic, La DelLxse destine aux jeunes
adultes et La Trois à un public plus àgé,
amateur de culture. Dès le mois de sep-
tembre, il s'agit, pour la RTBF,de don-
ner vie à cette nouvelle stratégie de
contenus auprès des téléspectateurs.

Voici les quatre éléments à retenir.

2 L'enrichissement de l'offre cc jeunes
adultes» de La Deux Trouver des

divertissements, magazines et docu-
mentaires qui parlent à la génération Y
(25-35 ans), c'e$t un défi par lequel doit
passer la télévision linéaire à l'heure du
streaming et du digital. La RTBF an-
l10nce plusieurs nouveaux programmes
ponr enrichir la grille de La Deux.
Comme "M! », un magazine hebdo-
madaire de pop-culture présenté par
Cathv Immelen. Sur un ton décalé, il ra-
cont~ les derniers phénomènes et fait

1Le renforcement de l'access sur La découvrir les émissions et séries du mo-
Une La concurrence est rude pour ment. Pour se marrer un peu, le célèbre

cette tranche horaire stratégique qui «Burger Quiz » débarque un mercredi
précède le JT. Rarement la RTBF est sur deux dès le 5/09. Alain Chabat
parvenue à s'imposer face à RTL en fin anime le jeu entre deux équipes, en
d·après-midi. C'était le grand chantier quête d'un max de « Miam Il. Pour ap-
de La Une cet été, aussi pour faire grim- prendre sans bailler, La DelL'{proposera
per l'audience du JT de Igh.10. DelL'{bientôt « Inside Risk », un documen-
nouveautés pour tenter d'y parvenir. taire interactif, animé en direct par
Installer un nouveau jeu de culture gé- François Mazure. L'idée? Le téléspecta-
nérale à 17h30, animé par la pétillante teur est am: commandes des choix, dans
Sara De Paduwa. « Les associés », prévu la peau d'un négociateur en prise
pour fin septembre, se présente comme d'otage. Notons aussi les nouvelles sé-
un quiz où se disputent quatre candi- ries documentaires « Section profes-
dats en cinq manches pour remporter la sionneUe» et " Ma rue couchc-toi là ».
cagnotte. Juste après, à 18h30, les « Pi-
geons » font leur rentr~e avec plusieurs
changements à la clé. A la présentation
tout d'abord puisque Benjamin Maré-
chal remplace Benjamin Nollevaux,
passé à la production. Mais aussi un
nouveau décor, une formule talk-show,
les nouvelles séquences« Le coup du pi-
geon» et « SOS Pigeons ». «Être mor-
dant et allerjusqu'au bout des choses»,
résume l'ex-animateur de VivaCité.

3Une nouvelle offre d'Info « ObsenJer,
chercMr à comprendre et puis

lransmetlre », plutôt que simplement
montrer. L'équipe info se dote d'un nou-
veau plateau (nouveaux écrans, géné-
rique, habillage et prochainement de la
réalité augmentée~ et modifie sa ma-
nière de travailler. A partir de lundi pro-
chain, 50 % des journalistes seront dé-
volus aux dossiers de l'actualité selon
leurs compétences pour « antÎciperet
mieux structltrer les enquêtes », ex-
plique Jean-Pierre Jaçqmin, directeur
de I1nfo et des Sports. A la tendance des
fake-news et de la simplification, la

RTBF répond par la création de ces
« desks a.ctu ». Une petite révolution en
gage de fiabilité. Concernant le weh,
«trop sO/wmt considéré comme le 5'
média », il sera alimenté avec plus de
réactivité. Le dispositif pour les élec-
tions communales sera un premier
exercice de taille. L'opération « Moi,
bourgmestre» incite les citoyens à dire
ce qui peut améliorer leur commune. La
réponse aux « 4sh des bourgmestres»
de RTL. Avec une dimemion transver-
sale, elle incarne la mission « pro.Limité.
originalité et digitale ".

4 Des produdions originales pour
tous Excitation générale à la

RTBF: la saison 2 de « La Trêve» est
prête et arrivera d'ici l'hiver. « Ennemi
public» et " Unité 42 )}reviennent éga-
lement. La RTBF, c'est aussi des copro-
ductions comme «Versailles », « In-
soupçonnable », «Balthazar)} ou en-
core « Les Charnois ». Et des webséries
audacieuses, comme « Boldiouk et Bra-
dock », un webdoc et des podcasts, ten-
dance sonore de ces dernières années.
La webcréation de la RTBF continue de
mettre de jeunes talents en évidence à
travers des formats innovants. La plate-
fonne Amio propose aujourd'hui plus
de 16.000 heures de contenus. Avec pas
moins de 12 projets digitaux pour cette
rentrée, le sen.ice public « partage son
ADN dans lin monde qui change pour
un public à la recherchede nouveaux

formats », estime Jean-Paul Philippot.
La série « PLS », uniquement sur le ré-
seau Snapchat, a comptabilisé 20 mil-
lions de vues. l'info se rajeunit avec les
« NiollZZ+» sur Instagram et rE-Sport
débarque en force sur Auvio .•

LOLA lEMAIGRE
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Jean-P,aul
PhUi:p:p1o't
I\lé en 1960, cet ingénieur
commercial de Solvay CDm-

mence sa carrière dans le
secteur hospitalier avant de
devenir conseiller, puis chef
de cabinet de Charles Picqué
(PS), ministre·président
bruxellois (1989-1995). En
1996. il prend la direction du
réseau des hôpita.ux publics
bruxellois puis devient, en
2002, administrateur géné-
rai de la RTBF.A partir de
2009, il est aussi président
de l'Union européenne de
radiodiffusion (UER),

30/08/2018

LE CAS DE LA PREMIÈRE

Audiences en chute.
on garde le cap
Panique à bord jeudi dernier:
les résultats du CIM
annoncent un coup de mou
pour La Première. Pas de
réaction de la part de la RTBF
qui met en cause la nouvelle
méthodologie de ]'institut.ll
s'agit de la 2" vague de résul~
tats depuis sa mise en œuvre,
autrement dit« trop tôt pour
tirer des cone/usions». la
question traverse toutefois
les esprits: la radio de réfé-
rence doit-elle se remettre en
question? Non, ressort-il de
la messe de rentrée du mé-
dia. Peu d'annonce concer-
nant la chaine, si ce n'est le
changement d'horaire du
« Grand oral », la disparition
du « Samedi d'enfer)} et du
« Café serré }} de la matinale.
Et pour cause, les directeurs
le confirment: les d'Iiffres du
CIM ne permettent pas
d'évaluer la réforme de la
chaine installée il ya 16 mois.
«Je n'ai pas dit qu'il n'y avoit
pas de problème mais ce n'est
certainement pas la mesure
que nous donne Je[lM qui
nous donne une information
utile pour changer les choses,
insiste Jean-Paul Philippot Je
me refuse à utiliser un aussi
médiocre baromètre pour tirer
des cone/usions. » U ne situa-
tion qui Oblige la RTBF à
réaliser une êtude qualitative
pour évajuer la grille. Il n'em-
pêche que la station cherche
un nouveau directeur.
Corinne Boulangier n'a pas
souhaité renouveler son
mandat qui se termine fin
septembre. Des proches de la
rédaction estiment que les
séquences sont trop cloison-
nées, créant un manqUé de
cohérence au long de la jour-
née. Jugée trop (( lourde et
répétitive ), la matÎnale est
également épinglée. D'autres
parlent même ({ d'hémorra-
gie ». Un nouveau manage-
ment ne ferait pas de tort.

LLE.
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L'heure
du média
global
Un million !iL'" cent mille téléspecta-

teurs, 1,3 million d'auditeurs,
200.000 internautes, 400.000 visi-
teurs sur nos players Auvio ... Jamais, en
20 ans, la RTBF n'avait enregistré de
telles audiences. » Jean-Paul Philippot,
son administrateur général, a le sourire.
Sans filet, il déambule dans le décor
post-urbain de Tarmac, tête dl:' gundole
de l'offre « jeunes ,) du service public, en
alignant un à un les axes forts de la ren-
trée médias. Le message est clair:
({tout roule» l Croire pour autant qu'on
se la coule douce dans les couloirs du
paquebot ReyeTs serait déplacé.
Comme la.plupart des groupes audiovi-
suels publics en Europe, la RTBF fait
face à une pile de défis. Malmenés par
certains, qui mettent en canse leur per-
tinence, leur efficacité, leur finance-
ment, ces média.s nés au siècle dernier,
doivent (re)conquérir des publics dont
les habitndes de consommation se sont
détouméeiS des iSUpports de papa, tout
en remuant déS structures de fonction-
nement parfois boudinées. Le tont dans
un environnement où le concurrent
s"appelle désormais Google uu Face-
book.

La réponse, suuligne Philip pot, tient
en trois mots: « Local, or-iJÇillal et digi-

tal n. Invariablement, ces trois piliers
traversent la nouvelle grille de pro-
grammes mise en place dès le 3 sep-
tembre. Mais lundi, c'est toute l'organi-
sation, la structure managériale, les
modes de fonctionnement, les modes
de pensée, bref: la culture de l'entre-
prise qui c(mnaitra un big bang. «La
RTBF e.~tdé.~{)rm.aùj/ln mEdia {{la bal »,
insi5te-t-i1. En clair: il faut exploser les
silos, briser les murs entre la radio, la
télévision, le nmnérique. Tout devient
poreux, à l'image de notre façon de
consommer les médias.

Le cœur nucléaire du dispositif: les
gens. Soit les téléspectateurs, les audi-
teurs, les internautes. Et tout à la fois.
Daru; son plan de transformation, fo-
menté depuis deux ans, la RTBF a iden-
tifié quatre types de publics cibles: le
({nous », {(l'affinitaire ». les «jeunes
adultes »,« la nouvelle génération ». En
interne, an l'a.ppelle « la pizza }}.L'idée
maîtresse étant que cliaque contenu
produit par la RTBF corresponde exac-
tement aux intérêts d'un de ces quatre
groupes, Et que l'on choisisse le
meilleur support (média) pour le ren-
contrer.

L'écosystèOle qui doit se mettre en
place s'apparente au fonctionnement en
essaim d'une I1lche. On gomme un peu
les structures hiérarchiques verticales.
Pour faiTe collaborer les expertises en
mode transversal. Terminé le spécialiste
politique « radio », le spécialiste poli~
tique ({télé » ... Il y a des spécialistes en
politique qui mettent en œU\>Te leurs
compétences pour produire du contenu
multi-supports. Exemple concret, que
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nous livre Thomas Gadisseux, qui
prend précisément la responsabilité de
l'info politique: « On ne L'erra plus une
équipe télé il. la sortie d'lln studio radio
pOUl' dl/plique-r la même Î7Itemù?u', ce/a
n 'at!ll it pas de Hens ».

Pour piloter ce laboratoire, que plu-
sieurs groupes audiovisuels européens
ont néanmoins déjà mis en place, on re-
trouve une série de nouveau.x métiers,
comme le « manager 360 », qui s'assure
que chaque contenu e.!>icorrectement
décliné au bon moment sur le bon sup-
port. Ou un responsable par public
cible, garant du tait que l'objectif est bel
et bien rencontré.

«Si t'OUli aT.!cz compris la nmwelle
structure de la RTBl<: c'e.~tqu'on vam l'a
mal expliquée », ironise un journa-
liste ... Comme toute transformation di-
gitale, il faudra sans doute du temps
pour que les réflexes s'installent. _

PHILIP"!: LAlOUX
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